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Pèlerinage Lyon-Chemy. 23 août-1er septembre 2007

Ces moments forts de prières, de rencontres, de fêtes, vécus tout au long de cette semaine de commémoration, nous avons voulu les partager avec vous et nous avons demandé à quelques-unes des déléguées présentes   d’en faire le récit. 

Ce sont leurs «  reportages » que vous trouverez dans ce  numéro. Elles n’ont pu tout raconter, mais elles souhaitent que ces quelques pages et les photos qui les accompagnent vous permettent de revivre un peu cette semaine « mémorable. »

« Un week-end qui laissera longtemps son « empreinte » dans ce petit village chemynois en l’honneur d’un grand homme : le Père Augustin Planque . » ( Albert, membre de l’E .A .P.  de la Paroisse Jeanne Delanoue)
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« C’était un grand événement pour notre Paroisse et tous ceux qui se sont investis l’ont compris. Ils ne se sont pas uniquement préoccupés d’une belle organisation, mais ils ont voulu qu’elle soit fraternelle et missionnaire. Ils nous ont permis de faire la très belle découverte de ce qu’est une Congrégation missionnaire  féminine moderne. […] Ils nous ont aussi permis de bénéficier d’une prodigieuse ouverture sur le monde : 20 nationalité étaient présentes …Ce n’est pas rien ! » (Extrait du journal paroissial Nos trois clochers )

Nous sommes retournées à nos sources! 

Nos cœurs se sont émerveillés  de cet héritage que nous ne devons pas regarder comme  le symbole d’un passé révolu, mais comme une inspiration  pour avancer sur des  chemins  missionnaires toujours nouveaux.

Ensemble, rendons grâce à Dieu !

Sainte Foy, 23 août 2007, 20h00 ! Le grand moment tant attendu est enfin arrivé : l’ouverture de notre pèlerinage N.D.A. sur les pas de notre Père Fondateur, à Sainte-Foy. 
Toutes les déléguées de nos pays de mission, accompagnées par deux laïcs associées et un prêtre de la province du Liban, sans oublier le père Marcel Ranchin, S.M.A., aumônier de la communauté de Pommiers, se retrouvent dans la grande salle de la maison provinciale de Ste Foy. 

Il manque nos 6 sœurs irlandaises, retardées par une grève dans leur pays. 

Sœur Marie-Anne Ménard, provinciale de France, nous souhaite la bienvenue et nous invite à nous sentir « chez nous » 
« Nous voudrions  que vous vous sentiez ici, à Lyon,  « comme   chez vous »  D’ailleurs, n’est-on pas toujours chez soi sur la terre de ses ancêtres ? C’est ici à Lyon, que notre Congrégation a vu le jour, c’est de Lyon que nos  premières Sœurs sont parties pour l’ Afrique, c’est à Lyon que se trouve le tombeau du Père Planque et que sont enterrées tant de nos Sœurs qui nous ont précédées, alors nous sommes bien sur la terre de nos ancêtres N.D.A. donc vous êtes toutes chez vous, nous sommes toutes chez nous !

Aller à Chemy, dans ce village  du  Nord de la France  qui a façonné notre Fondateur c’est  retourner à nos racines, mais y retourner, pour   en quelque sorte  les irriguer, les fortifier  par la grâce de  ces journées, la grâce de notre  « vivre ensemble », de notre « prier ensemble », la grâce des rencontres, des découvertes…

Que ces journées ne restent  pas une belle parenthèse dans notre vie, mais qu’elles soient  le commencement d’une nouvelle étape pour nous-mêmes et pour toutes  les Sœurs que nous représentons et à qui nous rendrons compte des grâces de ces jours, une nouvelle étape qui nous  aide à renforcer  notre unité, à faire grandir notre désir  de vivre toujours mieux en  femmes  Apôtres passionnées par la Mission !

Nous vous recevons très simplement mais avec tout notre cœur. Bon séjour chez nous et chez vous ! »

Avant de nous séparer, le chant du Salve Regina nous réunit dans la prière devant Marie, Reine des Apôtres, pour lui confier tout ce pèlerinage. 

Le 24 août, à 6h30, nous sommes tous bien à l’heure au rendez-vous pour monter dans le car. Merveille ! La joie de bientôt nous retrouver sur le lieu de naissance de notre fondateur est manifeste. 

Le voyage est long, mais agrémenté par des temps de prière, des répétitions de chants, les paroles humoristiques de sœur Odile Hermann – copilote -  une visite à l’abbaye de Clairvaux et un bon repas au restaurant du « Cheval Blanc » de Bayel. Des pauses nous permettent de nous dégourdir les jambes. Nous pouvons remarquer le changement de paysage d’une région de France à l’autre. 

L’arrivée à Chemy est pleine d’émotion. Les cloches sonnent !  Les habitants de Chemy, Gondecourt, Herrin…, une dizaine de pères SMA et srs. Eileen, Bénédicta et Marie-Anne déjà arrivées sont devant l’église. Ils nous attendent, nous accueillent avec sourire et étonnement. Naturellement, le tam- tam, les chants, les danses nous entraînent à l’intérieur de l’église. Joie profonde de chacun, chacune, dans ce lieu de prière où Augustin Planque a été baptisé, est venu prier, a reçu la première communion. L’Equipe d’Animation Pastorale (EAP), puis le père Devroedt, curé, nous accueillent au sein de cette église, dans cette paroisse, qui, il y a plus de 100 ans a accompagné le chemin de foi de notre fondateur. 

Un temps de silence nous permet d’intérioriser ce que nous sommes en train de vivre dans ce lieu. Puis notre louange monte vers Dieu à travers le chant des vêpres. 

Sans plus tarder, le comité d’accueil de la paroisse nous met en relation avec les personnes qui vont nous héberger. Chaque sœur, chaque père, et nos amies libanaises, sont chaleureusement accueillis par des familles de Chemy et des villages proches. Et, pour faire connaissance, quoi de mieux qu’un bon repas partagé autour de la table familiale avant un repos bien mérité.

Soeur Monique AKOTO et le Comité de Rédaction
Après un repos réparateur, rendez-vous nous a été donné à l’Eglise de Chemy pour un temps de prière suivi de la célébration eucharistique. Ces retrouvailles matinales  débordent de joie, les langues se délient : tous et toutes avons fait connaissance avec nos familles d’accueil.
Avant de commencer la prière, le Père Devroedt nous donne quelques explications sur cette église qui date de 1826 et qui a subi quelques transformations en 1927. Il nous précise ce que notre Fondateur a sans doute connu : le Chemin de Croix et les fonds baptismaux sur lesquels il a été porté le jour même de sa naissance. Les vitraux tels qu’ils sont aujourd’hui n’existaient pas. Un vitrail fut offert en 1918 par un membre de la famille du Père Planque, famille qui avait perdu son fils unique à la guerre. Son portrait  en médaillon  se trouve au bas de ce vitrail.
Monsieur le Curé attire notre attention sur le tabernacle que Madame le Maire de Chemy a elle-même repeint en blanc et or à l’occasion de notre pèlerinage.
Nous chantons les Laudes suivies de la Messe. L’Eucharistie est présidée par le Père Jean -Marie GUILLAUME, nouveau vicaire Général S.M.A. représentant le Supérieur Général. La plupart des familles d’accueil prient avec nous. 

Après la prière, nous nous répartissons en quatre groupes : un groupe composé de Sœurs et de laïcs  est chargé de préparer la salle pour le repas du lendemain à  Gondecourt,  un second groupe est chargé de la préparation de l’exposition-vente à Chemy cet après-midi,  le troisième va rejoindre la chorale de la Paroisse à Gondecourt pour répéter les chants de la Messe de dimanche tandis que le quatrième termine la préparation des liturgies, la décoration de l’Eglise et l’installation  de la veillée  de prière de ce soir.
Rendez-vous avait été  donné à midi pour partager un repas froid à la salle des Mille Clubs de Chemy, lieu de la vente exposition. Le temps est beau et nous pouvons prendre ce repas en plein air.
A quatorze heures, toutes les « vendeuses » sont prêtes derrière leur comptoir ! Petit à petit les clients arrivent…Vers 16h30, visite de Monseigneur Defois, l’archevêque de Lille,  accompagné de  Monseigneur Jean Bonfils. Tam-tam et danses de nos Sœurs africaines les accueillent. Quelle ambiance ! On se croirait en Afrique,  pour la plus grande joie de nos visiteurs !

Durant tout le temps de la vente, trois vidéos nous font découvrir la Mission : une vidéo sur l’Institut, une autre sur Kolowaré et une sur nos frères SMA.

Dans l’après midi les Sœurs qui ont du temps libre sont invitées à aller voir la maison natale de notre fondateur. Monsieur et Madame Hazebrouck qui l’habitent actuellement, nous en ont ouvert toutes grandes  les portes, sachant nous mettre  bien à l’aise. Un grand merci !

A 18 heures, il faut ranger les invendus. Nous constatons que tous les stands ont été bien visités, les ventes ont été bonnes, les vendeuses ont le sourire !
C’est l’heure du repas et le beau temps nous permet de sortir les tables et de dîner à nouveau en plein air, ce qui est bien agréable.
A 20h30, rendez-vous à l’église pour la veillée de prière  au cours de laquelle est projetée une vidéo réalisée par des professeurs  libanais, retraçant sous forme d’une pièce de théâtre les principaux épisodes de la vie du Père Planque.
De cette journée j’ai retenu la simplicité, la joie, l’amitié, la fraternité que nous avons vécues entre nous et avec les habitants de Chemy et des environs.

« Père Planque, vous pouvez être fier des gens de votre village et de vos filles qui ont su mettre en œuvre ce qui vous tenait tant à cœur ! »

Sœur Janine CHAGNEUX et le comité de rédaction
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Cette extraordinaire et mémorable journée  du dimanche 26 août à Chemy commence par un temps brumeux. Brouillard dans le ciel, mais grand soleil  dans le cœur de chaque N.D.A ! 

Dès 8h30, nous sommes nombreux devant la maison natale du Père Planque : Monseigneur DEFOIS archevêque de Lille et Monseigneur Jean BONFILS, Sœurs N.D.A,  Pères S.M.A, prêtres diocésains, membres de la famille du Père Planque, Chemynois et habitants des villages d’alentour, sans oublier «  le Géant » assis dans sa calèche tirée par un solide  percheron !  Il est précédé par les porteuses des drapeaux des  différents pays où la Congrégation est présente. Ils apportent une note joyeuse et colorée dans le cortège.
Comme le rapporte le journal local « La Voix du Nord » : « Depuis la maison natale du Père Augustin Planque, située au carrefour de Chemy, une procession a réuni quelques deux cents fidèles.. .» Cette procession s’ébranle  à 9 heures au rythme de nos chants et de nos pas. Tout est mis en œuvre pour la parfaite réussite de l’événement : sécurité policière, encadrement par les responsables paroissiaux, présence de deux Evêques entourés d’une vingtaine de prêtres et même, même la gaieté du climat ! 

Si la joie était au rendez-vous, l’émotion  a aussi étreint la foule lorsqu’au Calvaire, dans la prière et le recueillement, nous évoquons le souvenir de nos Martyres d’aujourd’hui : Soeurs Angèle Marie Littlejohn et Bibiane Leclerc en Algérie, Sœur Eileen Connell au Nigéria et Sœur Christiane Philippon au Tchad.

Au Calvaire :  Temps de méditation et de recueillement :

«  L’Eglise annonce la Bonne Nouvelle non seulement par la proclamation de la Parole qu’elle a reçue du Seigneur, mais aussi par le témoignage de vie, grâce auquel les disciples du Christ rendent raison de la foi, de l’espérance et de l’amour qui les habitent. Ce témoignage du chrétien rendu au Christ et à l’Evangile peut aussi conduire jusqu’au sacrifice suprême, le martyre. » 

(Exhortation apostolique post-synodale Ecclesia in Africa, n° 55)

Le Père Planque à la fin de sa vie :

«  Il fallait à cet homme effacé, discret, qu’était Augustin Planque, attaché à rechercher « l’ombre plus que la gloire » une force de caractère assez extraordinaire pour faire face à tant  de responsabilités et aux épreuves que seront les nombreuses morts de missionnaires disparus dans la force de l’âge par suite des fièvres. »

 ( Sœur Claude Marie Echallier)

En mémoire de nos quatre sœurs assassinées :

Sœur Angèle –Marie LITTLEJOHN maltaise  et Sœur Bibiane LECLERC, française, assassinées à Alger le 3 septembre 1995 , à 62 et 66 ans, à la sortie de la messe dominicale.[…]

A Tibhirine, sept  moines trappistes ont été martyrisés à la même époque. Ils sont ensemble dans le ciel, ils prient pour nous, pour que nous continuions à planter et à porter la lumière au-delà de toutes frontières.

Ubi caritas et amor, ubi caritas, Deus ibi est.

Sœur Eilenn CONNELL, irlandaise, a été tuée à 49 ans le 2 avril 1995 par des voleurs venus au centre pastoral de Agbarho, Warri au Nigeria où elle travaillait.[…] Sœur Eileen, repose en paix à Asaba,au Nigéria, auprès de nombreuses autres Sœurs NDA et Pères SMA.

Ubi caritas et amor, ubi caritas, Deus ibi est.

Sœur Christiane PHILIPPON,  française, nous a quittées brutalement à 58 ans, dans la nuit du 25 au 26 décembre 2004, sur une route du Tchad. La voiture a été mitraillée.

Prions pour que tout ce que Sœur Christiane a semé et initié,porte des fruits : le travail au près des femmes, la catéchèse, la pastorale de la famille, le foyer de jeunes filles de Sarh.

Ubi caritas et amor, ubi caritas, Deus ibi est.

Martyrs d’aujourd’hui

Prions pour tous ceux et celles qui ont donné leur vie sur tous les continents, au nom de leur attachement à l’Evangile, témoins de l’amour, de la foi et de l’espérance, dans leur vie de travail, de famille.

Ubi caritas et amor, ubi caritas, Deus ibi est.

Reprenant notre marche jusqu’à l’Eglise, nous y entrons  en chantant « Serviteurs de l’Evangile pour le monde » beau chant missionnaire  interprété par la chorale paroissiale laquelle nous accompagnera avec beaucoup de  talent durant toute  la célébration.    
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Sœur Eileen, Supérieure Générale,  souhaite la bienvenue à la nombreuse assistance un peu à l’étroit dans la petite église paroissiale. A l’appel de chacun des 19 pays où nous sommes présentes, chaque sœur, portant avec fierté le drapeau du pays qu’elle représente, va le déposer dans le chœur où ils forment  bientôt deux faisceaux  multicolores  et émouvants …Ils évoquent tant de visages, tant de sacrifices, la joie des semailles et des moissons  jamais achevées ! Le chœur est fleuri avec beaucoup de goût par l’équipe paroissiale,  l’autel est paré de la très belle nappe offerte par le district d’Algérie et brodée par Sœur Mary Abdalla.
Avant l’ouverture de la célébration eucharistique à laquelle participaient deux Evêques et 23 prêtres, Monseigneur Defois offre à la Paroisse, sous les applaudissements de l’assistance,  une copie de l’acte de naissance du Père Planque puis Monseigneur Jean BONFILS  lit la bénédiction papale accordée par Benoît XVI à la Congrégation. 

 De  la Table de la Parole, nous avons retenu ceci : «  Alors on viendra de l’Orient et de l’Occident, du Nord et du midi, prendre place au festin dans le Royaume de Dieu. Oui, il y a des derniers qui seront premiers et des premiers  qui seront derniers . » 

Dans son homélie, Mgr Defois, reprenant ces paroles, nous aide à comprendre que, dans l’Eglise personne n’a le droit de se croire privilégié, car l’Evangile renverse l’ordre établi. Le Seigneur met au premier rang ceux vers qui nous allons pour annoncer la Bonne Nouvelle. Nous sommes donc invitées à accueillir leur foi, la foi des païens.
Sœurs de Notre Dame des Apôtres, a-t-il ajouté, vous faites écho à la Parole du Prophète   « J’enverrai des rescapés de mon peuple vers les nations les plus éloignées, vers les îles lointaines qui n’ont pas entendu parler de moi…Ces messagers de mon peuple annonceront ma gloire parmi les nations. Et,  de toutes les nations, ils ramèneront tous vos frères, en offrande au Seigneur…

(Isaïe 66,18-21) Vous avez semé dans les larmes. Aujourd’hui, c’est la moisson, grâce à l’audace et à la foi d’un homme-Apôtre !. »
( Vous trouverez le texte intégral de l’homélie de Mgr Defois sur le site N.D.A de la Province  de France : 
http// ndapotres.org ) 
Après la communion, en souvenir de cet «  homme-Apôtre », enfant de la Paroisse, Sœur Eileen et sœur Monique Akoto dévoilent  la plaque du souvenir   sur laquelle on peut lire :
Père Augustin Planque
1826 - 1907

Fondateur des Soeurs de N.D. des Apôtres
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Jubilé – Août  2007 -Chemy

  Louez Yahwé, chantez son nom, louez-Le 

Chantez, louez Yahwé ! Chantez pour Lui, 
dansez pour Lui, fêtez pour Lui,

 Car Yahwé a fait des merveilles !

C’est en dansant et chantant que nous quittons l’Eglise pour nous rendre à la salle municipale des « Mille Clubs » toute proche où la municipalité de Chemy  offre un vin d’honneur.
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Voici quelques  extraits du discours de Madame Bernadette SION, Maire de Chemy :

«  Quelques mots pour présenter la gratitude de tous les Chemynois et de la municipalité à Monseigneur DEFOIS et Monseigneur BONFILS. Votre présence honore notre village, la paroisse et la foule ici présente le confirme.
 C’est également vers la Congrégation des Sœurs « Notre Dame des Apôtres » représentée ici par plus de 50 religieuses que vont nos remerciements et notre gratitude. C’est un honneur que vous terminiez à Chemy cette année qui a dû être, ô combien importante et intense pour vous et les Pères des Missions Africaines également présents ici.[…]
Le Père Planque est pour vous un exemple à suivre en tant que missionnaire. Mais pour nous, laïcs, si le terme missionnaire ne nous concerne pas, le mot « MISSION » concerne chacun d’entre nous : Définition : » Charge confiée à quelqu’un. » Nous avons tous un objectif, un travail, une charge à réaliser. Qui parmi nous n’a jamais été concerné par un de ces termes ? […] Alors que ce week-end ,nous rappelle  que tout faire pour réussir sa Mission, atteindre son objectif quel qu’il soit,  est un enrichissement personnel.
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Je réitère, au nom des Chemynois, tous nos remerciements pour votre présence et tout ce que vous nous avez apporté ces 2 jours. […] J’espère que vous en garderez un souvenir inoubliable.

 Pour nous, c’est certain, c’est déjà ancré dans nos mémoires. »
Avant de remettre un médaillon du Père Planque à Madame Sion, en souvenir de cette commémoration, Sœur Marie Anne MENARD présente les remerciements de la Congrégation :
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  […] Au dire de certains anciens du pays, une « planque » est une petite planche de bois que l’on lance au-dessus d’un ruisseau pour le traverser. Fidèle à son nom, Augustin Planque a jeté voici 131 ans, un pont entre deux continents lorsqu’il s’est  « résolu à fonder une petite Congrégation » aujourd’hui présente en 19 pays.

En ce 26 août 2007, les frontières de Chemy se sont ouvertes à l’Afrique, au Moyen-Orient, à l’Amérique ! Ses habitants n’ont pas hésité à ouvrir leurs cœurs et leurs maisons pour accueillir cinquante missionnaires d’une douzaine de nationalités. La petite planche de bois est devenu un très grand pont et nous souhaitons qu’il continue d’unir dans l’amitié la population de Chemy et notre Congrégation .

Merci à vous Madame le Maire, merci à votre conseil, merci aux habitants de Chemy,  qui nous avez reçu si chaleureusement selon les traditions d’hospitalité des gens du Nord.

Et que vivent longtemps ces liens d’amitié tissés aujourd’hui entre nous ! »
Rendez-vous était donné à la salle des fêtes de Gondecourt, petite ville toute proche, où nous attendait un repas à la taille de l’événement célébré, servi par les scouts de France. Durant  ce repas, Sœur Marie Rose Bégué  a  présenté les différentes Provinces qui ont exécuté, pour la plus grande joie des convives,  soit une danse, soit un chant caractéristique de chaque pays.

Au nom de la Congrégation, Sœur Marie Anne Ménard  remercie toutes les personnes qui par leur collaboration ou  leur présence ont contribué à la réussite de cette fête. (Texte en fin de document)
Les remerciements terminés, à l’invitation de Soeur Marie Anne, une bonne moitié des convives, jeunes et moins jeunes, entre dans la danse rythmée par le tam-tam et conduite tout  autour de la salle,  par les Sœurs.

Les Pères S.M.A présents ont eux aussi exprimé leur joie d’être à nos côtés. Monseigneur Defois a clos ce chapitre de remerciements en ces termes : Ce que nous vivons aujourd’hui dépasse ce que nous voyons. Notre présence ici est un peu comme le retour du Père Planque à la maison ! »

A quinze heures nous partons pour Lille. Nous passons par la rue Royale où habitait la tante Poupard. La mercerie de la bonne tante, aujourd’hui, a été remplacée par un salon de thé. Nous visitons ensuite l’église Sainte Catherine de Sinaï, toute proche, où le Père  Fondateur  a dû sans doute venir souvent prier et, où son cœur a peut-être battu pour la première fois pour la Mission ?
Après tous ces moments merveilleux, nous rentrons à Gondecourt. Devant l’église nous attendent  nos familles d’accueil. Et la fête n’est pas tout à fait terminée… ! Elle a continué et s’est prolongée assez tard avec nos hôtes. 
Jeunes, comme moins jeunes, nous pouvons chanter « O Maître souverain, tu peux laisser ton serviteur s’en aller en paix selon Ta Parole. Car mes yeux ont vu le salut que Tu préparais à la face des peuples… » 

Car nos yeux de chair ont vu la merveille que peuvent réaliser l’audace et la foi de l’homme, et de la femme aussi, bien sûr !!!

Sœur Olga DAGBA et le Comité de rédaction.
Lundi 27 août. Huit heures : Pères, Sœurs, familles d’accueil se rassemblent à l’Eglise  pour la célébration Eucharistique. 

Les photographes sont là, prenant les dernières photos… Le car  nous attend… On échange numéros de téléphone, adresses E.Mail…Mais il faut bien partir…Embrassades … «  Ce n’est qu’un au-revoir ! »…
L’ émotion est palpable de part et d’autre et des larmes furtives témoignent  de la profondeur des  liens tissés  durant ces deux journées qui nous ont paru bien  courtes mais si  riches de tout ce que nous avons vécu et partagé avec les habitants de Chemy , Gondecourt, Hérin.
Un dernier au-revoir… Les mains s’agitent… Le clocher  disparaît à nos yeux …et nous prenons la route vers Lyon…
Un temps de silence permet de revivre en nos cœurs ces deux jours d’amitié puis nous prions l’Office du matin … Prière d’Action de grâces…
A midi, nous approchons de Fagnières où nous sommes attendus à la cafeteria Leclerc pour le repas depuis longtemps commandé, bien préparé…Chacune trouve sa place…Les plateaux arrivent…Nous faisons honneur au menu, la matinée a été longue ! 
A 13h30 nous reprenons la route. Sœur Marie-Hélène Gourdon nous souhaite une bonne sieste et certaines profitent bien de ce moment, car,  à Chemy les nuits ont été un peu  courtes … !

Arrivées à Bayel, nous visitons le Musée du cristal. Nous regardons d’abord une vidéo tournée dans la cristallerie  et qui décrit toutes les étapes de fabrication du cristal. Ensuite, en faisant le tour du Musée nous pouvons admirer  quelques chefs-d’œuvre  réalisés par les maîtres verriers que nous aurions aimé voir  au travail.  
Nous visitons aussi l’Eglise Saint Martin où nous pouvons nous recueillir aux pieds d’une belle Vierge à l’Enfant.

La route est encore longue jusqu’à Sainte Foy, alors nous prions, nous chantons, nous bavardons…

Enfin à 20 heures nous entrons dans le département du Rhône. Encore un peu de patience et nous serons bientôt « chez nous ! »
Merveille du portable ! Alors que nous sommes encore dans le car, le Père Devroedt nous souhaite une bonne fête de St Augustin pour le lendemain. Pour lui faire entendre notre merci, nous applaudissons bruyamment !

 Et nous n’oublions pas de remercier, dans les diverses langues parlées par les « pèlerines » Michel, notre sympathique chauffeur qui  nous remercie aussi et nous dit tout son  plaisir d’avoir voyagé avec nous .

21 heures ! A la maison d’accueil de Sainte Foy, qui porte si bien son nom,  le  repas  est prêt et notre lit nous attend. !

Soeur Germaine VIEILLE et le comité de rédaction
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En ce matin du 28 août, l’émotion est encore forte…L’événement vécu à Chemy est à la « Une » puisque nous sommes rentrées hier soir assez tard et il faut bien, sans tarder, partager tout ce que nous avons vécu avec nos Sœurs qui n’étaient pas sur les lieux mais  dont la présence par la prière et les nombreux services n’était pas des moindres. Le temps du petit déjeuner a favorisé ce partage fraternel.

Notons qu’après ces quatre journées de voyage et de fête à Chemy,  ce 28 août, a été très sagement déclaré   « jour de repos ! »
En ce jour de fête et de joie,  les Laudes nous ont rassemblées pour la louange et l’action de grâce en la mémoire de notre Père Fondateur.
A 11 heures, l’Eucharistie est célébrée par le Père Barbier, S.M.A., responsable de la communauté du 150. Portant les drapeaux respectifs de nos provinces, Régions et Districts nous entrons dans la chapelle en chantant «  Tout joyeux de nous retrouver ! »

Le Père nous invite à élever nos cœurs et nos esprits vers le Seigneur et à prendre conscience de la présence vivante d’Augustin Planque et de tous les Saints.

Dans son homélie, il nous rappelle que St Paul nous invite à remercier le Seigneur. « En cet anniversaire, remercions le Seigneur du fait que le Père Augustin Planque a contribué à faire connaître l’Evangile à nos frères et soeurs d’Afrique. »
En fin de célébration, Sœur Irini Chenouda lit la lettre de bénédiction  accordée par le Pape à toute la Congrégation à l’occasion de ce centième anniversaire.

Et bien sûr, à la sortie, des tables gaiement fleuries et un repas de fête préparés par nos Sœurs du service d’accueil, nous attendent …

Et l’après-midi, la fête continue !  Un temps de rencontre fraternel est prévu avec les Congrégations voisines qui ont bien voulu héberger quelques-unes de nos sœurs « pélerines » pour la nuit : les Sœurs Ursulines et les  Sœurs de la Sainte Enfance. Sont aussi présentes les Congrégations  « amies » :  les Missionnaires Catéchistes du Sacré Cœur, les Sœurs Missionnaires de la Société de Marie, les Pères S.M.A, les Pères Blancs, les Pères Rédemptoristes. 

Rencontre  joyeuse qui  permit, pour quelques-unes,  des « retrouvailles »  inattendues et chaleureuses,  et pour toutes, des échanges amicaux et fraternels.
Sœur Emilienne TOUGOUMA et le comité de rédaction
La journée du mercredi 29 août, retour aux sources de notre Institut, commence par la visite de la Cathédrale Saint Jean Baptiste, haut lieu de la chrétienté lyonnaise où se  sont déroulés et se déroulent toujours tant d’événements importants. Chaque sœur munie de son dépliant, peut à loisir admirer tous les détails de ce magnifique édifice.

Puis, par petits groupes,  nous arpentons les rues étroites du Vieux Lyon, pénétrant à travers les « traboules » jusqu’au cœur des immeubles, bien restaurés dans le style de l’époque et encore habités.

En fin de matinée, tous les groupes se retrouvent pour prendre le métro afin de rejoindre le n°150 du cours Gambetta où nous attendent nos frères SMA. 

L’eucharistie nous rassemble autour du célébrant le père Daniel Cardot qui nous souhaite la bienvenue dans cette maison qui –nous dit-il- est aussi la nôtre. Dans son homélie, il fait ressortir la foi de notre fondateur, à l’image de saint Jean Baptiste dont nous célébrons le martyre en ce jour et il nous rappelle  quelques points de nos Constitutions. 

A la fin de la célébration un Togolais, ancien élève NDA nous remercie pour toute l’éducation reçue dans nos écoles. 

Un moment de recueillement nous réunit ensuite devant les tombeaux de Monseigneur de Brésillac et du Père Planque, nos fondateurs. Deux calebasses remplies d’eau, portées par Sœur Marie Cécilia MANY et Sœur Christine AMOUZOUGAN,  nous rappellent que la vie de nos Instituts, jaillie de l’intuition de nos fondateurs, est toujours là, bien présente à travers chacun de nous. Elles sont déposées sur chaque pierre tombale tandis que Sœur Eileen et Sœur Marie-Anne y déposent un cyclamen.
Puis c’est le repas fraternel, très animé, durant lequel les pères Dhumeau et Dujarrier lancent chacun leur petite chanson. Le père Tom Wright, du nouveau Conseil Général SMA, nous adresse un mot de félicitation auquel répond sœur Eileen. Chacune de nous reçoit le foulard du 150ème anniversaire de la fondation de la SMA. Le repas s’achève par une danse effrénée autour des tables !
Mais il est temps de monter pour la visite du musée africain. Le père Bonnemaison, directeur du Musée,  avec beaucoup de compétence et de clarté nous donne le sens de tous les symboles de chaque objet exposé, ce qu’un œil non averti ne saurait découvrir.

A seize heures, le car nous conduit à Vénissieux pour une cérémonie du souvenir au cimetière, dans
ce lieu où sont enfouis les grains qui ont permis l’essor de notre congrégation. Sœur Marie Anne Ménard rappelle le souvenir de toutes nos Sœurs et nous invite à la prière :
« Rassemblons aussi dans une même prière toutes les Sœurs qui, nombreuses, reposent à Pommiers, Ste Foy, Hte Goulaine, Colmar, Capbreton , toutes celles qui reposent en Italie, Irlande, Hollande, toutes celles qui reposent en terre d’Afrique, au Liban et ailleurs…

Rendons grâces pour ces vies offertes. Les grains de blé tombés en terre ont porté et portent encore beaucoup de fruits.

Mes sœurs, ce soir nous vous disons merci pour votre fidélité à votre vocation missionnaire, pour vos vies données tout simplement et le plus souvent dans la banalité du quotidien.

Aidez-nous à rester dignes de l’héritage que vous nous avez laissé : foi audacieuse, confiance inébranlable en la Providence aux heures difficiles, joie dans le service des petits et des pauvres.

Aidez-nous à être, comme vous l’avez été, des femmes apôtres passionnées pour la Mission »

Sœur Marie-Hélène Gourdon  égrène les noms des sœurs qui   reposent ici,  tandis que, sur la pierre tombale, sept sœurs déposent une bougie allumée et sœur Eileen une gerbe de fleurs 
Puis le car nous emmène à l’église du Moulin à Vent située à côté de l’emplacement de notre Maison-Mère. Nous éprouvons un peu  de nostalgie dans ce lieu où beaucoup d’entre nous ont vécu leurs premières années religieuses. Quelques platanes, une partie du mur de clôture sont les seuls témoins de ce passé.

La communauté NDA qui demeure dans le quartier anime la célébration des Vêpres qui se termine par le chant de l’Ave Maris Stella que nous chantions autrefois à la veille de notre départ en mission.

Ce fut une belle journée du souvenir !
Michelle Lapillonne et le comité de rédaction
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Après ce si  beau pèlerinage au village natal de notre Père Fondateur et les visites d’hier, il était bien normal que nous nous rendions sur le lieu où le Père Planque  est certainement  souvent venu puiser des forces afin de pouvoir continuer la Mission que Monseigneur de Marion Brésillac lui avait confiée et fonder la Congrégation de N.D. des Apôtres.

Ainsi donc ce jeudi 30, à 9 heures, toutes les « pèlerines » sont au rendez-vous, chacune portant en bandoulière son beau sac du pèlerinage confectionné par nos Sœurs aînées de Pommiers. Nous nous rendons  à la «  colline sacrée de Lyon » : la colline de Fourvière.
Nous empruntons le funiculaire que les Lyonnais appellent familièrement « la ficelle » et nous arrivons rapidement  à Fourvière. Nous pouvons penser que le Père Planque s’y rendait souvent  mais à pied !
Sur l’esplanade, devant la splendide Basilique, nous écoutons les explications de notre guide. Le sanctuaire de Fourvière « forum vetus »  est bâti sur l’emplacement de l’ancien Forum romain de Lugdunum. Le culte de la Vierge Marie y est attesté depuis plus d’un millénaire. A plusieurs reprises dans l’histoire, les Lyonnais ont fait appel à Marie pour protéger la ville des maladies (particulièrement de la peste) et de la guerre.
Notre groupe  descend au Théâtre Gallo-Romain tout proche construit par les Romains autour de 15 av. J.C. Il pouvait accueillir 10 000 spectateurs.   Nous admirons le travail et le sens de la créativité de tous ceux qui ont bâti ces murs solides, quasi indestructibles ! 
Ensuite retour sur l’esplanade. Dans une salle du Musée de Fourvière, nous assistons à la projection d’une vidéo sur les débuts de l’Eglise  à Lyon fondée vers 150 et sur les martyrs lyonnais martyrisés en 177 : Pothin l’évêque venu de Smyrne et disciple de Polycarpe lui-même disciple de l’apôtre Jean,  la jeune esclave Blandine, Alexandre le médecin, le diacre Sanctus…Au total  48 martyrs de Lyon et de Vienne. C’est vraiment encourageant pour nous missionnaires de savoir qu’avant nous il y a eu des chrétiens qui n’ont pas eu peur de confesser leur foi jusqu’au martyre.
Après cette émouvante vidéo, nous redescendons au Musée de la civilisation gallo-romaine. Il renferme de multiples collections de sarcophages, statues, orfèvreries, mosaïques, bronzes de la période gallo-romain, pour la plupart fruits des recherches patientes des archéologues. Grâce  à  eux, nous pouvons aujourd’hui encore admirer ces merveilles !
A midi, pause bien méritée (enfin !) à l’Abri du Pèlerin pour pique-niquer (très confortablement) afin de reprendre des forces pour continuer notre pèlerinage qui reprend dès 14 heures. 

Notre groupe se retrouve autour d’un guide pour visiter, cette fois-ci, l’intérieur de la Basilique. Là encore, quelles merveilles ! Nous admirons les splendides  mosaïques…les vitraux… les anges innombrables…etc…etc…Quelle architecture ! Il faut le voir pour le croire ! On ne dirait pas que cette magnifique Basilique a été   construite de main d’homme !

Malheureusement notre temps est limité et nous ne pouvons nous attarder, car nous sommes attendues à la Maison de Pauline Jaricot, fondatrice de la Propagation de la Foi, aujourd’hui Œuvres Pontificales Missionnaires (O .P.M.). Nous terminons  par une prière à la chapelle Sainte Philomène, sainte très vénérée par Pauline et le Curé d’Ars.
A 17 heures, nous nous retrouvons toutes à la Basilique pour une Messe d’Action de grâce. Messe concélébrée  et  présidée par le Père Jean Thébault, S.M.A. A la fin de la célébration, la joie éclate :  chants et danses, dans la Basilique, puis sur l’esplanade !
Oui Fourvière est non seulement « l’âme de Lyon » comme aiment à le dire les Lyonnais, mais aussi l’âme de l’Eglise. Elle est vraiment un haut  lieu de prière et de culture. Quand on y monte, on n’a plus envie de redescendre !

Sœur Elisabeth SOUBEIGA et le Comité de Rédaction 
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« Toujours prêtes ! » Après les Laudes, notre groupe est au rendez-vous pour le départ vers Ars. 
Cette journée dans le village du Saint Curé est plus détendue que les précédentes et laisse à chacun, chacune le temps de se promener, de prier. À notre rythme, par petits groupes ou seule, nous visitons les lieux qui ont marqué la vie du Saint : sa maison aux émouvants souvenirs, le monument de la rencontre, le Musée  évoquant  par des   scènes très vivantes  les  principaux épisodes de la Vie de Jean Marie Vianney et bien sûr la Basilique où nous  ne  manquons pas de nous recueillir près de la châsse abritant le corps embaumé  du Curé d’Ars.
A l’heure de la Messe, nous nous joignons aux pèlerins du jour et confions nos intentions et celles de la Congrégation à l’humble Curé. 

L’abri du pèlerin ouvre ses portes à ceux et celles qui désirent pique-niquer à l’abri du vent, et même faire une petite sieste ! 

Autre rendez vous : la projection de la vie et du message du curé d’Ars. Son sacerdoce eut une grande influence dans la vie des gens de son époque, mais reste bien d’actualité pour les croyants d’aujourd’hui, confrontés à  de nombreuses interrogations au sein de la société. L’Eucharistie, l’adoration eucharistique sont sources de réconfort pour de nombreux pèlerins qui viennent jusqu’à Ars. 

Puis il nous faut quitter ce petit village paisible, pour retrouver nos sœurs aînées de Pommiers. 

Avant d’arriver à la communauté, nous faisons une halte au cimetière où repose, avec tant de nos Sœurs,  notre sœur Marie-Claire Charles. 

Marie-Claire avait pris les premiers contacts avec les gens de Chemy, pour ce  pèlerinage, qui lui tenait tant à cœur et auquel, jusqu’au bout, elle avait gardé l’espoir de participer. Ce soir, nous venons lui dire que nous avons essayé  de terminer la mission qu’elle avait commencée.  Avec elle,  assurées que nous étions de sa présence au long des jours que nous venons de vivre, nous rendons grâce à Dieu et chantons le  Magnificat. 

Nos sœurs de Pommiers nous attendent impatiemment sur le pas de la porte ! 

Que d’embrassades ! Nous retrouvons des sœurs avec qui, les unes ou les autres, avons partagé une période de notre vie. 

Encore une fois, c’est dans la prière partagée que nous nous rassemblons. La décoration de la chapelle nous fait presque déjà passer d’une étape à l’autre : les drapeaux de tous nos pays de mission, des pensées du P. Planque et son portrait, mais aussi le logo du prochain Chapitre Général ! 

Sœur Eileen remercie nos sœurs qui ont confectionné notre sac de « pèlerin ». Sœur Claire Callet, responsable, nous partage la décision de la communauté: chaque sœur prend en charge spirituellement un pays pour la préparation de ce Chapitre. C’est bien ce service de communion de la mission qui nous est rappelé ici. 

Déjà en arrivant dans la cour de la maison,  voyant toutes les sœurs qui nous attendaient, j’ai  pensé   : « C’est sûr, toutes nos sœurs aînées ont prié avec nous durant ce pèlerinage ».

Pendant le repas fraternel qui suit, on se partage « la nouvelle », on se souvient des bons moments vécus ensemble, on rit, on apprécie le beaujolais et  les feuilles de vignes qui décorent les tables  deviennent  couronnes  sur la tête de « Bacchus » hilares et éphémères !
Il nous faut aller plus loin, et pour ce soir rejoindre la communauté de Ste Foy. Mais le temps nous a paru trop court, nous aurions eu tant de choses à nous dire encore…

Soeur Marie-Hélène Gourdon

La matinée libre nous permet de nous reposer et de méditer sur tout ce que nous venons de vivre de beau, de grand, de spirituel, sur les pas de notre Père Planque. 

L’après-midi, un moment de découverte de la ville de Lyon nous est offert, à vivre sur l’eau cette fois-ci. 
L’agréable  croisière sur la Saône et le Rhône, en passant par le confluent, nous permet d’admirer les édifices de la ville, chargés d’histoire. Confortablement installés, sur le pont supérieur ou dans la cabine pour les plus frileuses,  nous avons pu contempler Fourvière, la cathédrale St Jean, l’université Lumière, l’hôpital St Joseph - St Luc, les églises, les ponts qui enjambent les deux fleuves et les différents quartiers de la ville. Nous remarquons un pont décoré d’un homme entouré de grappes de raisins, symbole des vignobles de la région.  Les Lyonnais n’aiment –ils pas à dire qu’il y a trois fleuves à Lyon : le Rhône, la Saône et le Beaujolais !

«  Que Tes œuvres sont belles, Seigneur !»
C’est maintenant la fin de notre pèlerinage. Il est facile de rendre grâces pour toutes les merveilles de ces jours. L’Eucharistie est une fête, l’occasion de dire merci au Seigneur, et à toutes nos sœurs qui ont préparé, travaillé, pour que notre séjour soit beau et bon. C’est aussi le temps de l’envoi. Sœur Marie-Anne nous remet un médaillon du P. Planque pour notre province,  région, district  et des petites médailles pour chacune de nos sœurs. Nous sommes invitées à partager ce que nous venons de vivre avec toutes nos sœurs qui nous ont envoyées en leur nom. 

«  Nous souhaitons que cette médaille soit pour chaque sœur qui la recevra un rappel de la démarche spirituelle que fut l’année Père Planque, un souvenir de cette année vécue dans l’Action de grâce, dans l’unité du Corps N.D.A,  une année durant laquelle nous avons essayé de renouveler et fortifier notre dynamisme missionnaire en puisant à la source spirituelle que nous a laissée notre Père Fondateur. »

Après le dîner qui nous réunit tous pour la dernière fois, car dès demain ont lieu les premiers départs, la fête se poursuit dans la joie, par des danses, des chants et l’échange des remerciements oraux ou écrits. 

Sœur Olga Dagba, animatrice de cette soirée, a un peu perdu sa voix. Il faut dire que durant tout le pèlerinage, elle a su rythmer chants et danses au tam tam et nous entraîner à chanter. Mais ce soir elle se dépasse à nouveau pour que toutes les délégations s’expriment. C’est ainsi que nous avons la joie de voir arriver un  « père Planque francophone » (sr Elisabeth Soubeiga) et un « père Planque anglophone » (sr. Antoinette Abiwu). Le P. Planque est donc venu féliciter ses filles pour ce 
rassemblement : « Pour une fois, ce n’est pas pour une session de travail ! C’est pour célébrer, faire la fête ! » Il nous annonce la pérennité des sœurs NDA… Confiance ! Allons de l’avant ! 

C’est un immense merci qui jaillit de cette soirée.

« Que tes œuvres sont belles Seigneur, toute ma vie je te chanterai merci ! »

« Je suis émerveillées et touchée par toute la richesse du pèlerinage, toute ma vie je te chanterai merci ! » 

« De tout cœur je chante ma joie d’être NDA ! »

Sœurs Hélène KACOU et Mervat GOUBRIEL.

((
((
((
((
((
26 août – CHEMY- Remerciements 
«  Comment remercier chacun et chacune de vous alors que vous avez été si nombreux, si nombreuses à nous apporter votre soutien, votre aide, vous dépensant sans compter pour la préparation de ces journées, alors que vous étiez si nombreux ce matin en l’Eglise de Chemy  et que nous le sommes encore dans cette salle pour  partager notre joie et notre amitié ?

En premier lieu,  je voudrais remercier Monseigneur Gérard DEFOIS, archevêque de Lille, qui a bien voulu nous honorer de sa présence et présider la Célébration Eucharistique, manifestant  ainsi l’intérêt qu’il porte au Père Augustin Planque, fils de ce Diocèse  et à travers lui, à la Mission et à tous les Missionnaires.

Merci à Monseigneur Jean BONFILS, prêtre de la Société des Missions Africaines, évêque émérite de Nice et ami de la Congrégation depuis de nombreuses années.

Merci  au  Père Jean Marie GUILLAUME, représentant le Supérieur Général des Missions Africaines et au Père Pierre RICHAUD, provincial de France ainsi qu’à tous les Pères SMA qui, aujourd’hui, avec nous , honorent le Père Planque co-fondateur de leur Société. Nous n’oublions pas qu’ils nous ont laissé le privilège de cette célébration, alors qu’ils auraient pu eux-mêmes célébrer leur co-fondateur  ici, en 2006.

C’est avec joie et émotion que nous accueillons plusieurs membres de la famille du Père Planque, dont Sœur Jean Noël DELEZENNE  Supérieure Provinciale de la Congrégation St Paul de Chartres. Presque tous sont  descendants je crois, d’Appolinaire, l’un des frères d’Augustin Planque. Il est permis de penser, que comme nous, le Père Planque se réjouit de voir réunis, aujourd’hui,  sur sa terre natale de Chemy, les descendants de sa famille et sa famille spirituelle

Merci à Monsieur Michel DESMAZIERES, maire de Gondecourt et au Conseil Municipal qui  ont toujours accueilli nos projets  avec bienveillance et grâce à qui, nous pouvons partager ces heures de convivialité dans le cadre agréable de cette  belle et grande salle des fêtes de la commune et bénéficier gratuitement d’une efficace sonorisation .

Comment exprimer notre grande reconnaissance au Père Raymond DEVROEDT, que nous appelons familièrement le Curé de Chemy et à l’Equipe d’Animation Pastorale  de la paroisse Jeanne Delanoue qui depuis 2005 se sont dépensés  avec tant de cœur, ne comptant ni leur temps ni leur fatigue pour préparer, prévoir, organiser ces deux journées de fête ? Etant donné l’éloignement de Lyon, sans eux, il nous aurait été très difficile de tout organiser.

Père Raymond, les Sœurs de N.D des Apôtres vous disent un très grand merci ainsi qu’aux membres de l’EAP. Grâce à vous, qui n’avez pas hésité à venir jusqu’à Sainte Foy pour partager quelques unes de nos joies et de nos peines, des liens forts se sont créés entre Chemy et notre maison de Ste Foy et même au-delà , car je crois qu’aujourd’hui même des liens  sont en train de se tisser entre les habitants de Chemy et l’Afrique si chère au Père Planque.

Merci aussi à vous toutes, nos  familles d’accueil de Chemy et des environs qui n’avez pas hésité  à ouvrir vos maisons, à bousculer un peu vos habitudes pour accueillir  des missionnaires venant de partout,  confirmant ainsi la tradition d’hospitalité des gens du Nord.

Merci aussi à vous, Monsieur et Madame HAZEBROUK, qui habitez  la ferme  de la famille du Père Planque, vous que nous avons  dérangés tant de fois et qui  nous avez  toujours reçues avec tant d’amabilité et de disponibilité.

Je voudrais aussi saluer la Coopération Missionnaire du diocèse de Lille  qui a bien voulu venir partager cette fête de la Mission avec nous ainsi que Cap’Image qui a filmé la célébration de ce matin permettant ainsi  à toutes nos  Communautés de par le monde de revivre  l’émotion de ce  moment important

Enfin merci à vous tous, à vous toutes, parents, amis qui, à l’un ou l’autre titre, avez voulu par votre présence, nous apporter le soutien de votre prière et de votre amitié. 

Merci à Monsieur Didier DECHERF notre talentueux cuisinier, à son assistant  et à  toutes les personnes qui assurent les différents services ainsi que l’animation de ce repas.

Je ne peux terminer sans évoquer Sœur Marie Claire CHARLES qui, avec beaucoup de conviction et d’enthousiasme avait pris les premiers contacts à Chemy afin de préparer cette commémoration. Merci à toi Marie Claire pour ce jour de grâce que tu avais tant désiré voir. Nous savons que toi et le Père Planque êtes avec nous aujourd’hui et intercédez pour nous.

 «  C’est une prédication que d’être joyeux ! » C’est ce qu’écrivait le Père Augustin Planque à ses filles qui, ce soir, sont joyeuses et  veulent partager leur joie avec vous tous.

 Alors, pour vous dire encore une fois «  merci »  place à l’Afrique, place à la danse !

M.A.MENARD






« Ensemble, venus  d’horizons différents, dans la joie et l’action de grâces, célébrons la mémoire du Père Augustin Planque,  célébrons la mémoire de toutes les Sœurs de  Notre Dame des Apôtres qui depuis 1876, fidèles à l’esprit de leur fondateur, ont engagé leur vie au service de l’Evangile, particulièrement en Afrique et enfin rendons grâces pour tous les missionnaires  d’aujourd’hui  présents jusqu’aux  « extrémités de la terre. » Sr Eileen











Les Sœurs de N.D. des Apôtres ont souhaité qu’une plaque commémorative soit placée dans 


cette Eglise[ …] Cette plaque veut être le témoignage, 131 ans après leur fondation,de leur


fidélité au charisme   du Père Augustin Planque qui fut un passionné de l’Afrique et des 


 Missions. […]


Nous souhaitons aussi  qu’elle rappelle à tous ceux et celles qui passeront dans cette Eglise  que chaque chrétien, de par son Baptême, est missionnaire et est appelé à participer à la vocation missionnaire de toute l’Eglise :  témoigner partout et  par toute sa vie de la Bonne Nouvelle du Christ Ressuscité. (Sr Eileen)





Bravo et merci à Marie Hélène, Odile, Danielle , super organisatrices de notre « pèlerinage » !








Arbre du centenaire planté dans le jardin de Ste Foy . 











PAGE  
1

